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Comportement de mise bas des loups dans le centre-

nord du Minnesota 
 

 

 
 

Résumé 
De 1980 à 1986, le suivi de loups radiomarqués (Canis lupus), l'observation de la copulation 
et la présence de nouveau-nés ont indiqué que les naissances avaient lieu au cours de la 
deuxième semaine d'avril dans le centre-nord du Minnesota. Les loups sont restés dans leur 
tanière natale pendant un minimum de 25 jours en moyenne avant de se déplacer vers un 
autre site. Des tanières individuelles ont été utilisées jusqu'à 6 années consécutives. Les 
tanières étaient creusées ou situées dans des troncs d'arbre creux. 

INTRODUCTION 
Les dates de parturition des loups (Canis lupus), la durée de présence sur le site de la tanière, 

la fidélité à la tanière et le type de tanière varient considérablement dans la vaste aire de 

répartition géographique du loup (Mech, 1970). De nombreuses données sur le 

comportement de mise bas des loups dans la région des Grands Lacs sont anecdotiques, bien 

que des études récentes de radio-télémétrie aient fourni des informations quantitatives 

supplémentaires (Fritts et Mech, 1981). Cette note documente le comportement de mise bas 

des loups suivis par radio-télémétrie dans le centre-nord du Minnesota entre 1980 et 1986 

(Fuller, 1988). 

AIRE D’ETUDE et METHODE 
Les loups ont été étudiés à l'intérieur et à proximité de la zone d'étude de Bearville (BSA) de 

839 km2 Bearville Study Area (BSA) de 839 km dans le nord-est du comté d'Itasca, au 

Minnesota. La topographie est légèrement vallonnée, avec des altitudes allant de 410 à 470 

m. La plupart des sols de BSA sont sablonneux (38%) ou limoneux (32% ; Nyberg, 1987). 

Peu de sols (6%) sont organiques, et les sols argileux/vaseux (22%) se trouvent 

principalement dans l'angle nord-est de BSA où résident la plupart des gens et peu de loups 

(Fuller, 1988). La végétation est principalement une forêt boréale de conifères et de feuillus, 

avec des hautes terres (68%) dominées par le tremble (Populus spp.) et le sapin baumier (Abies 

balsamea), et des basses terres (32%) composées d'épicéa noir (Picea mariana), de mélèze laricin 

(Larix laricina), de saule (Salix spp.) et d'aulne (Alnus spp.) (Fuller, 1988). 

 

Les louves ont été capturées et munies d'un radio-collier, puis localisées à plusieurs reprises 

à partir de l'air (Fuller, 1988). Les dates de mise-bas ont été estimées à partir d'une copulation 

observée, des mouvements des louves radio-équipées à l'intérieur et à proximité des tanières 

et de l'observation des petits à l'extérieur des tanières. Les dates de présence sur les sites de 
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rendez-vous ont été déterminées à partir des mouvements des adultes munis de colliers 

radioactifs et de l'observation des petits. 

RESULTATS 
Les loups radio-équipés, y compris les membres de la meute autres que la femelle parturiente, 

ont été localisés pour la première fois sur les sites de tanière entre fin mars et fin avril chaque 

année (�̅� = 12 avril ; Tableau 1). Comme les loups ont été localisés à intervalles 

hebdomadaires à cette période de l'année, les sites ont probablement été occupés un peu plus 

tôt. Nous avons observé des louves en train de copuler (c.-à-d. attachées) à une occasion (8 

février) ; compte tenu d'une gestation de 63 jours (Mech, 1970), cela suggère que la mise-bas 

a eu lieu le 12 avril. La date la plus précoce à laquelle nous avons vu des petits à l'extérieur 

des tanières chaque année entre 1981 et 1985 était comprise entre le 20 avril et le 4 mai (�̅� = 

26 avril). Les petits ont été observés pour la première fois à l'extérieur des tanières 10-24 

jours après la naissance (Clark, 1971 ; Ballard et al., 1987 ; Ryon, 1977 ; Young, 1944 : 102), 

ce qui suggère également que la mise-bas a eu lieu au cours de la deuxième semaine d'avril. 

 

Les louves sont restées dans leur tanière pendant au moins 11 à 60 jours (�̅� = 25 jours ; 

Tableau 1). Vers la mi-mai, les louves ont déplacé les petits vers un site de rendez-vous 

pendant au moins 14-32 jours (�̅� = 23 jours). Les loups ont été localisés peu fréquemment 

pendant l'été et la période pendant laquelle ils ont occupé divers autres sites de rendez-vous 

n'a pas été déterminée. 

 
TABLEAU 1 - Dates de fréquentation des tanières natales et des sites de rendez-vous par les loups radiomarqués dans 
la zone d'étude de Bearville au cours du printemps et de l'été 1981-1986 

 
 

TABLEAU 1. Étendu 
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Trois meutes ont utilisé des tanières différentes pendant 2 années consécutives, et deux 

meutes ont utilisé des tanières différentes pendant 3 années consécutives. En revanche, une 

meute a utilisé la même tanière pendant 2 années consécutives, a changé au cours de la 3ème 

année et est retournée à la tanière d'origine au cours de la 5ème année. Nous n'avons pas 

déterminé l'emplacement de la tanière au cours de la 4ème année. Une autre meute, dans 

laquelle nous pensons que la même femelle était gestante chaque année, a utilisé la même 

tanière pendant 6 années consécutives. 

 

Sept des dix tanières natales actives et deux tanières plus anciennes que nous avons étudiées 

sur le terrain étaient des trous creusés sur un terrain plat ou fortement incliné (Tableau 2) ; 

tous étaient dans un sol sablonneux. Sept des neuf excavations se trouvaient dans des 

peuplements de conifères sous un couvert semi-ouvert à fermé. Les tanières avaient 

généralement une ouverture orientée vers des directions autres que N, avec un tunnel de 2 à 

3 m de long de formes diverses. Deux meutes ont utilisé des troncs creux comme tanières 

(Tableau 3). Une meute a utilisé deux troncs de pin blanc (Pinus strobus) différents au cours 

d'années consécutives. Les deux arbres avaient été abattus et laissés sur place par des 

bûcherons, probablement 50-70 ans auparavant. L'autre tanière était un pin rouge (P. resinosa) 

tombé naturellement dans lequel un porc-épic (Erethizon dorsatum) avait déjà trouvé refuge. 

 
TABLEAU 2 - Description des tanières creusées et des sites de meutes de loups radiomarqués dans la zone d'étude de 
Bearville au printemps 1981-1986  

 
 
TABLEAU 2 – Étendu 
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DISCUSSION 
La saison de reproduction des loups, et par conséquent la date de mise bas, varie avec la 

latitude et est la plus précoce dans les parties méridionales de l'aire de répartition (Mech, 

1970 ; Carbyn, 1974, 1980 ; VanBallenberghe et Mech, 1975 ; Peterson, 1977 ; Fuller et Keith, 

1980 ; Fritts et Mech, 1981 ; Ballard et al., 1987). Dans le Minnesota et sur l'Isle Royale, au 

Michigan, des copulations ont été observées du 28 janvier au 4 mars (Peterson, 1977 ; Mech 

et Knick, 1978 ; Fritts et Mech, 1981). VanBallenberghe et Mech (1975) ont conclu que les 

petits du NE Minnesota naissaient « pendant une période de 2 à 3 semaines à la fin du mois 

d'avril ». 

 

Fritts et Mech (1981) ont observé pour la première fois des loups munis de colliers-radio 

dans des tanières du 13 mars au 16 avril (médiane = 8 avril) dans le nord-ouest du Minnesota, 

comme dans BSA. La mise-bas précoce dans les zones de BSA semble coïncider avec la 

rupture de la glace sur les étangs et donc avec une plus grande disponibilité des castors (Castor 

canadensis) comme nourriture (Fuller, 1988). 

 
TABLEAU 3 - Description des tanières en bois creux et des sites de meutes de loups radiomarqués dans la zone d'étude 
de Bearville au cours de l'été 1981-1989  

 
 

Dans d'autres régions, les loups quittent leur tanière dès le début ou la mi-juin (Carbyn, 1974, 

1980 ; Fritts et Mech, 1981 ; Harrington et Mech, 1982), jusqu'en juillet ou août (Ballard et 

al., 1987). De 1 à 10 sites de rendez-vous sont occupés 2 à 8 semaines chacun, avec des 

séjours plus courts plus fréquents vers la fin de l'été et lorsque les loups sont dérangés par 

les humains (Joslin, 1967 ; Clark, 1971 ; Carbyn, 1974, 1980 ; VanBallenberghe et al., 1975 ; 

Peterson, 1977 ; Harrington et Mech, 1982). Les causes immédiates de l'abandon des tanières 

et des sites de rendez-vous ne sont pas toujours claires, mais certains sites de rendez-vous 

sont associés à des ressources alimentaires telles que des animaux tués par des adultes (Mech, 

1970) ou des parcelles de baies (Fuller, 1988). 

 

Des sites de tanières individuels en Alaska ont de longues archives d'utilisation continue, 

même lorsque des loups ont été tués sur le site (Stephenson, 1974 ; Haber, 1977). L'utilisation 

répétée de tanières a également été rapportée dans d'autres parties de l'Alaska (Ballard et Dau, 

1983), dans le Minnesota (Stenlund, 1955) et dans l'Alberta (Carbyn, 1974). Une telle 

utilisation répétée est probablement en corrélation avec le succès de l'élevage des petits, à 

moins que les sites de mise bas ne soient extrêmement limités. Les tanières creusées se 

trouvent généralement dans un sol sablonneux bien drainé (Mech, 1970), comme dans BSA. 
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La forme des terriers est variable (Lawhead, 1983 ; Ryon, 1977 ; Stephenson, 1974), peut-

être parce que beaucoup sont des agrandissements de tanières d'autres animaux (Ballard et 

Dau, 1983). Ballard et Dau (1983) ont également rapporté l'utilisation de tanières de loups 

par des porcs-épics. Si les loups utilisent le plus souvent des tanières creusées, ils ont 

également utilisé des huttes de castors, des grottes rocheuses et des troncs creux (Mech, 

1970 ; Carbyn, 1974 ; Stephenson, 1974 ; Peterson, 1977 ; Lawhead, 1983), surtout lorsque 

les possibilités de creuser de nouveaux sites sont limitées (Peterson, 1977). L'utilisation 

relativement élevée de tanières en rondins dans BSA reflète probablement la présence de 

Pinus spp. de grande taille (60-90 cm de diamètre) actuellement, et récemment, dans la région. 
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